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Prédication du dimanche 22 mai 2022 – Jean 
14 - La Paix de l’Esprit  

Bonjour à toutes et tous,  
Savez-vous ce qui s’est passé cette semaine, plus exactement le mardi 17 

mai ? L’ouverture du Festival de Cannes ! Alors, ce matin, c’est avec une 
question cinéma que je souhaiterais introduire notre méditation ; Avez-vous vu 
ce film ?  

« Le discours d’un Roi ». Il s’agit d’un film qui date un peu, de 2010. Je vous 
lis le synopsis ;   

Dans les années 1930, au Royaume-Uni, le prince Albert, deuxième fils du 
roi George V, vit un grave problème de bégaiement. L'abdication de son frère aîné 
Édouard VIII l'oblige à monter sur le trône sous le nom de George VI. Or, le roi 
doit s'exprimer en public, malgré son handicap. Sur l'insistance de sa femme, il 
rencontre Lionel Logue, orthophoniste australien aux méthodes peu orthodoxes. 
Malgré les réticences du prince, la méthode de Logue fonctionne. Albert doit 
surmonter ses difficultés de langage pour prononcer, en septembre 1939, le 
discours radiophonique1 d'entrée du Royaume-Uni dans la guerre contre 
l'Allemagne lors de la Seconde Guerre mondiale. 

Un excellent film qui relate la préparation du roi et de son discours pour 
ce moment de l’histoire si particulier. Nous allons ce matin, lire l’extrait du 
discours d’un autre roi qui va monter sur le trône céleste, qui lui aussi va peser 
chaque mot pour préparer la suite des évènements. Sa parole va bientôt 
laisser la place au silence de la croix et au glacial tintement des clous ! 
Dans l’Évangile de Jean du chapitre 14 à 17, tout juste après l’épisode du 
lavement des pieds, nous découvrons une merveille « le discours d’adieu de 
Jésus », des lignes bouleversantes tout au long desquelles Jésus s’adresse 
à ses amis qu’il va bientôt quitter et qui vont continuer le combat, tantôt à 
son Père pour intercéder pour ses amis, et même pour nous.  

Nous lirons simplement ce matin un court extrait en Jean 14. 23-29 ;  
  

23 Si quelqu’un m’aime, il obéira à ma parole. Mon Père aussi l’aimera : 
nous viendrons à lui et nous établirons notre demeure chez lui.  

24 Mais celui qui ne m’aime pas ne met pas mes paroles en pratique. Or, 
cette Parole que vous entendez ne vient pas de moi, c’est la Parole même du Père 
qui m’a envoyé. 25 Je vous dis tout cela pendant que je suis encore avec vous.  

26 Mais le Défenseur en justice, le Saint-Esprit que le Père enverra en mon 
nom, vous enseignera toutes choses  et vous rappellera tout ce que je vous 
ai dit moi-même.  
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27 Je pars, mais je vous laisse la paix, c’est ma paix que je vous donne. Je 
ne vous la donne pas comme le monde la donne. C’est pourquoi, ne soyez pas 
troublés et n’ayez aucune crainte en votre cœur. 

28 Vous m’avez entendu dire que je pars, mais aussi que je reviendrai auprès 
de vous. Si vous m’aimiez, vous seriez heureux de savoir que je vais au 
Père, car le Père est plus grand que moi. 29 Je vous ai prévenus dès maintenant, 
avant que ces choses arrivent, pour qu’au jour où elles se produiront, vous croyiez. 

Prions 
  

« Je vous laisse la paix, c’est ma paix que je vous donne. Je ne vous la donne 
pas comme le monde la donne » ? De paix, nous en avons bien besoin, dans 
notre monde, dans nos pensées et sans nul doute dans nos cœurs ce 
matin. Il se peut que ce matin, nous soyons venus, le cœur chahuté par tant 
d’épreuves, tant de déceptions, de colère, que nous aspirions qu’à une seule 
chose, la paix, la paix, la paix … 

« Je vous laisse la paix, c’est ma paix que je vous donne. Je ne vous la donne 
pas comme le monde la donne ». Ce verset 27, nous pose la question suivante ;  
Comment le « monde » (cette réalité d’un monde sans Dieu) donne-t-il la Paix ? 
La donne-t-il d’ailleurs, on parle le plus souvent de « faire la paix » ? Le peut-
il ce monde donner la Paix ? Il serait facile de très rapidement grossir le trait 
– provisoire, artificiel, superficiel, sans succès – mais plus en avant, comment dans 
notre monde nous « donnons » la Paix ? Comment dans notre monde, 
trouvons-nous la Paix au sens large, la paix du cœur en particulier ? J’en 
ai relevé plusieurs ;  

- Par la sécurité ; on « pacifie » un environnement.  
- Par la négociation ; le Rabbi Naham de Brazlaw disait que « Dieu est 

présent chaque fois qu'un traité de paix est signé ».  
- En se fermant les yeux, les oreilles, la bouche (image des trois singes) 
- Par des artifices « des substances » ou autres « addictions »  
- Par « l’oppression » ?   
- Par des « promesses » - souvent illusoires - d’un lendemain meilleur ?  

 
Vous êtes-vous déjà demandé pourquoi les apôtres avaient besoin de 

« cette paix » intérieure ? Bien sûr, si nous connaissons leur histoire, nous 
pourrions le deviner ; leur « maître » va bientôt les quitter dans des 
circonstances dramatiques, ils seront pourchassés, l’un d’eux va s’avérer 
être un traitre, certains cherchent les bonnes places, plus encore, ils vont 
devoir poursuivre la mission confiée par Jésus, se souvenir de ses paroles, 
de ses actions, pour les transmettre à d’autres. Imaginez, un instant, si vous 
deviez après un temps de révision, restituer vos 4 années de collège, trois 
années de lycée, de licence, ou même que vous deviez « restituer » toutes 
les consignes que vous avez reçu de vos parents ou de votre supérieur, ou 
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même les trois dernières années de prédication ! Il y a de quoi être bien 
stressés ! 

  
Une université a fait une étude, sur la « tranquillité d’esprit », ce que 

nous pourrions appeler la « paix du cœur ». Et dans ces conclusions, elle a relevé 
les facteurs qui contribuent grandement à la stabilité émotionnelle et mentale 
pour aboutir à ces « principes » de paix ;  

1. Écartez toute suspicion et de ressentiment. Nourrir une rancune serait 
un facteur majeur de mécontentement.  
« Dieu a béni la paix et maudit les querelles, et si un chat qu'on enferme et 
qu'on excite se change en lion, moi qui suis un homme, Dieu sait en quoi je 
pourrais me changer » Miguel de Cervantès (« Don Quichotte) 

2. Ne pas vivre dans le passé ; une préoccupation malsaine pour les erreurs 
et les échecs anciens mène à la dépression.  

3. Ne perdez pas de temps et d’énergie dans des combats ou des 
situations que vous ne pouvez pas changer. Coopérez avec la vie, au 
lieu d'essayer de vous en échapper.  

4. Efforcez-vous de rester impliqué dans le monde vivant. Résistez à la 
tentation de vous retirer et de vivre reclus pendant les périodes de stress 
émotionnel.  

5. Refusez de vous livrer à l'apitoiement sur soi lorsque la vie vous 
donne une chose difficile à vivre ou envisager. Acceptez le fait que 
personne ne traverse la vie sans peine et malheur. 

6. Cultivez les vertus traditionnelles ; amour, humour, compassion et 
loyauté.  

7. N'attendez pas trop de vous. Lorsqu'il y a un écart trop important 
entre l'attente de soi et votre capacité à atteindre les objectifs que 
vous vous êtes fixés, les sentiments d'insuffisance sont inévitables.  

8. Trouvez quelque chose (quelqu’un) de plus grand que vous en quoi 
(qui) croire. Les personnes égoïstes égocentriques obtiennent le score le 
plus bas dans tous les tests de mesure du bonheur.  
Si, nous y regardons de plus près selon ces « principes » de paix, les 

« apôtres » sont loin de pouvoir envisager une stabilité émotionnelle et 
mentale, une paix du cœur ;  

1. Écartez toute suspicion et de ressentiment. Que penseront ils lorsque 
Judas les trahira ? Ne garderont-ils pour certains le « souvenir » de la 
demande de Jacques et Jean, fils de Zébédée d’être bien placé dans le 
Royaume de Dieu ?  

2. Ne pas vivre dans le passé ; Pierre ne pleurera-t-il pas après le chant 
du coq ? Que rumineront ils après la mort de Jésus lorsqu’ils méditeront sur 
leur fuite.  

3. Ne perdez pas de temps et d’énergie dans des combats ou des 
situations que vous ne pouvez pas changer. Que faire face à tant 
d’adversité des autorités religieuses et politiques ?  
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4. Efforcez-vous de rester impliqué dans le monde vivant. Ne 
s’enfermeront-ils pas à double tour dans leur maison par peur d’être pris par 
les soldats bien vivants pour le coup ?  

5. Refusez de vous livrer à l'apitoiement sur soi lorsque la vie vous 
donne une chose difficile à vivre ou envisager. Les apôtres ne se sont-
ils pas déjà questionnés lorsque Jésus a présenté les conditions pour le 
suivre ? Qu’en sera-t-il après sa mort ?  

6. Cultivez les vertus traditionnelles ; amour, humour, compassion et 
loyauté. Nous en avons-déjà parlé ! 

7. N'attendez pas trop de vous. Pierre, par exemple, s’imaginait incapable 
de pouvoir trahir Jésus et se voyait en « héros » toujours loyal, fidèle et 
courageux !  

8. Trouvez quelque chose (quelqu’un) de plus grand que vous en quoi 
(qui) croire. Bien sûr qu’ils l’ont trouvé mais qu’en sera-t-il lorsqu’il ne sera 
plus là et que tout semblera être un échec ?  
A vues humaines, et selon les « conseils » de cette étude, nous 

pouvons comprendre que les apôtres ont et auront besoin de la « paix », 
d’une paix si particulière ? Mais où donc trouver cette Paix ?  

  Bien sûr, Jésus laissera un vide dans le cœur de ses amis, mais, comme il leur 
a déjà dit, s’il part c’est pour leur ouvrir le chemin vers la présence de Dieu, 
s’il part c’est pour revenir les chercher, s’il part c’est pour les « inviter » à 
prendre place - une place qu’il s’en va préparer - dans la grande maison du Père. 
Ici, Jésus poursuit son discours en remplissant ce « vide » laissé par son départ, 
en les équipant pour affronter la tristesse et le trouble lié à son départ, 
poursuivre la mission que Jésus leur confie tout en faisant face aux diverses 
épreuves auxquelles ils auront à faire face.  

Il le fait me semble-t-il à travers trois mots, trois ancrages importants 
pour leur foi, les 3 P à savoir ; Présence, Parole et Paix.  

1 La Présence de l’Esprit    
Jésus va, tout d’abord, parler de présence celle du Saint-Esprit par cette 

promesse ; « le Défenseur en justice, le Saint-Esprit que le Père enverra en mon 
nom ». Autrement dit, s’il y a absence de Jésus, s’il y a départ, le « vide » laissé, 
ne le restera pas pour longtemps affirme Jésus rassurant ces disciples. Ce 
qui est saisissant c’est la grande continuité dans la présence et dans le plan de 
salut entrepris par toute la Trinité ! Rien que cela !  

Jésus manifestait, révélait le Père, Dieu, au monde tout au long de son 
ministère sur terre. Un ministère durant lequel il va révéler la justice de Dieu, 
va mettre en lumière le pardon de Dieu rendu possible par sa mort et sa 
résurrection. Il sera la lumière parmi les ténèbres, des « ténèbres », un monde 
qui ne l’a pas reçu. Il accomplit la justice de Dieu, en avocat, il est étonnant qu’il 
nous représente mais prend aussi notre peine encourue.  

Jésus, Dieu le Fils incarné, était présence de Dieu, soutien, 
défenseur, lui qui se plaçait en première ligne pour ses disciples, lui qui est 
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en première ligne sur la croix pour nous. Lui qui leur indiquait le chemin de 
la vie, le chemin de la vérité sur ce monde, sa destinée … et voilà que cette 
présence précieuse va bientôt laisser place à un vide … dans un 
environnement qui ne va pas changer, demeurant tout aussi hostile et dur.  

Cette « Paix » que Jésus donne, est cette « présence » d’« un autre 
défenseur en justice » , « autre » signifiant, du même genre, de la même 
nature que le Fils dont la visée sera de pérenniser et ce pour toujours la 
présence divine dans la vie du croyant. En contraste avec le monde qui ne 
peut ni le voir ni le connaitre, les disciples reconnaitront bientôt lui parce 
qu’il demeure avec lui.  

Cette présence du Saint-Esprit est la façon dont Jésus ne les laissera pas 
orphelins. Cet « autre défenseur » sera celui qui les fortifiera dans l’adversité, 
il sera puissance de Dieu pour appuyer par des signes et prodiges leur 
prédication, sera celui qui soufflera leur défense lors de leurs procès, lui qui 
les aidera à comprendre la teneur des actes et des paroles de Jésus, Lui qui 
leur donnera la nécessaire « inspiration » pour se souvenir, prendre le recul 
sur toutes ces paroles que Jésus leur a adressé et pour nous laisser ainsi le NT ! 
Ils ne seront jamais, plus jamais seuls !  

Connaissez-vous grand explorateur norvégien Roald Amundsen, le 
premier à découvrir le méridien magnétique du pôle Nord et à découvrir le pôle 
Sud. Lors d'un de ses voyages, Amundsen a pris un pigeon voyageur avec lui. 
Quand il a finalement atteint le sommet du monde, il a ouvert la cage à oiseaux et 
l'a libérée. Imaginez la joie de la femme d'Amundsen, en Norvège, quand elle a 
levé les yeux de la porte de sa maison et a vu le pigeon tourner en rond dans le 
ciel au-dessus. Elle s'est sans doute exclamée : "Il est vivant! Mon mari est 
toujours vivant !" 

Il en fut ainsi lorsque Jésus monta au ciel. Il était parti, mais les disciples 
s'accrochaient à sa promesse de leur envoyer le Saint-Esprit. Quelle joie 
donc, quand le Saint-Esprit colombe est descendu à la Pentecôte. Les disciples 
avaient avec eux le rappel constant que Jésus était vivant et victorieux à la 
droite du Père. Cela continue d'être le message de l’Esprit. Il est présence de 
Dieu en chacune et chacun, il « manifeste » la présence du Christ ! Il tourne 
les regards, nos regards vers le Christ !  

Le rôle du Saint-Esprit est d'accomplir ce que nous pouvons appeler un 
ministère de projecteur en relation avec le Seigneur Jésus-Christ. Avez-vous 
déjà vu la Basilique Notre Dame de Fourvière illuminée le soir ? Lorsque l'éclairage 
est bien fait, les projecteurs sont placés de sorte que vous ne les voyez pas 
; en fait, vous n'êtes pas censé voir d'où vient la lumière ; ce que vous êtes censé 
voir, c'est juste le bâtiment sur lequel les projecteurs sont formés. L'effet 
recherché est de le rendre visible alors qu'il ne serait pas vu dans l'obscurité 
et de maximiser sa dignité en mettant en relief tous ses détails afin que 
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vous puissiez le voir correctement. Cela illustre parfaitement le nouveau rôle 
de l'Alliance de l'Esprit. Il est, pour ainsi dire, le projecteur caché qui brille sur 
le Sauveur. Le SE c’est cette Présence qui tourne nos regards vers le Christ. 
C'est comme si l'Esprit se tenait derrière nous, jetant la lumière par-dessus notre 
épaule sur Jésus qui se tenait face à nous. Le message de l'Esprit pour nous 
n'est jamais : "Regardez-moi; écoutez-moi; venez à moi; apprenez à me 
connaître", mais toujours: "Regardez-le et voyez sa gloire; écoutez-le et 
écoutez sa parole; allez à lui et avoir la vie; apprendre à le connaître et 
goûter son don de joie et de paix. " L'Esprit, a ce rôle est de nous rapprocher 
du Christ et de veiller à ce que nous restions ensemble. Et ce pour toujours, 
quelle belle promesse pour les disciples ! Mais également pour nous ? Qu’en est-
il de nous ? Vivons-nous de cette présence de Dieu dans notre quotidien ? 
Voulons-nous recevoir la Paix de Jésus, la paix du cœur ? Alors, accueillons 
l’Esprit-Saint !  

2 La Parole : une vie d’obéissance et amour  
Le deuxième P, c’est « Parole ». L’avez-vous remarqué cette présence de 

Dieu par le SE ne s’impose pas, ne s’imposera pas ! Comme un doux murmure 
l’Esprit de Dieu susurre à nos oreilles et cette présence est 
« conditionnel » ;  

23 Si quelqu’un m’aime, il obéira à ma parole. Mon Père aussi l’aimera : 
nous viendrons à lui et nous établirons notre demeure chez lui.  24 Mais celui qui 
ne m’aime pas ne met pas mes paroles en pratique. Or, cette Parole que vous 
entendez ne vient pas de moi, c’est la Parole même du Père qui m’a envoyé. 

La Paix vient donc d’une relation avec Dieu Père et Fils, qui passe par 
un amour qui se manifeste par une obéissance, une mise en pratique de 
cette Parole que les apôtres ont entendu et qu’ils vont devoir à leur tour 
transmettre au monde ! Il est intéressant de noter le lien obéissance => mise 
en pratique => amour. Autrement dit à la question que signifie « obéir » à 
Dieu ? Nous pourrions répondre il s’agit de « mettre en pratique » ses 
paroles ? Qu’est-ce qui motive cette obéissance ? L’amour de Dieu, l’amour pour 
Dieu ! Que contiennent ses paroles ? Le commandement d’aimer, Dieu et son 
prochain !  

Il me semble alors que nous sommes mis face à deux questions ; qu’en 
est-il de notre méditation, lecture de la Parole de Dieu ? Qu’en est-il, 
surtout, de sa mise en pratique ?  

Imaginez, si vous voulez, que vous travaillez pour une entreprise dont le 
patron a jugé nécessaire de voyager hors du pays et de passer une longue 
période à l'étranger. Alors il vous dit à vous et aux autres employés de 
confiance: "Écoutez, je vais partir. Et pendant mon absence, je veux que vous 
portiez une attention particulière à l'entreprise. Vous gérez les choses 
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pendant mon absence. Je vais vous écrire régulièrement. Quand je le ferai, je 
vous expliquerai ce que vous devez faire à partir de maintenant jusqu'à mon 
retour de ce voyage. " Tout le monde est d'accord. 

Il part et reste parti pendant quelques années. Pendant ce temps, il écrit 
souvent, communiquant ses désirs et ses préoccupations. Enfin, il revient. Il 
se dirige vers la porte d'entrée de l'entreprise et découvre immédiatement que 
tout est en désordre - les mauvaises herbes fleurissent dans les parterres de 
fleurs, les fenêtres cassées à l'avant du bâtiment, la fille de la réception somnole, 
la musique forte rugit de plusieurs bureaux, deux ou trois personnes se livraient à 
des jeux de chevaux dans l'arrière-salle. Au lieu de réaliser un profit, 
l'entreprise a subi une grande perte. Sans hésitation, il appelle tout le 
monde ensemble et avec un froncement de sourcils demande : "Qu'est-il 
arrivé ? N'as-tu pas reçu mes lettres ?" 

Vous dites : "Oh, oui, bien sûr. Nous avons toutes vos lettres. Nous les 
avons même liées dans un livre. Et certains d'entre nous les ont mémorisées. 
En fait, nous avons" l'étude des lettres "tous les dimanches. Vous savez, ces 
étaient de très belles lettres. " Je pense que le patron demanderait alors : "Mais 
qu'avez-vous fait de mes instructions ?" Et, sans aucun doute, les employés 
répondraient : "Faites ? Eh bien, rien. Nous les lisions à tout le monde c’est 
tout !" 

Le Projet que Jésus laisse à ses disciples c’est de continuer la mission, 
d’être à leur tour des « révélateurs » de Jésus, des lumières pour que les 
hommes et les femmes entendent l’Évangile, lisent l’Évangile, bien sûr à travers 
leurs écrits et leur vie. Et ce rôle, ce témoignage doit passer par une imitation 
du Christ, qui a révélé par ses actes et ses paroles la volonté de Dieu. 

Aujourd’hui, qui donc doit « manifester », relever la présence du Christ 
et son message ? Comment puis-je savoir que « vous êtes là ce matin » ? Parce 
que je vous vois, je vois votre enveloppe corporelle ! Mais pour Jésus, qu’en est-
il ? Pour le connaitre, pour le découvrir, découvrir ses paroles, ses actions, son 
coeur, sa motivation, il faut le regarder ou du moins son corps ! Où est ce corps 
? Au ciel, mais n’est-il pas aussi sur la terre ? Cela étant dit, n’est-il pas la tête 
d’un corps qui vit depuis deux mille ans et plus ? Oui, le Corps du Christ, c’est 
l’Église, elle est manifestation du Christ ! Pour que le monde voie, connaisse, 
découvre le Christ, il devrait regarder l’Église ! L’Église qui est le temple du 
SE, (nous le sommes tous individuellement) bien sûr !  

Mais pour que le monde découvre le véritable amour inconditionnel et 
infini comme celui de Dieu, pour que le monde découvre la bonté, la maitrise 
de soi, la douceur, la bienveillance, l’amour, la joie, la paix, la patience, l’amabilité, 
la bonté, la fidélité … Il faudrait qu’il voie le Christ et où est-il ? Où est la 
manifestation de sa présence dans ce monde ? Dans l’Église ! Aïe ça pique parce 
que le moins que l’on puisse dire c’est que nous ne sommes pas irréprochables ! 
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En même temps, n’oublions pas l’Église c’est plus un hôpital qu’un musée, il 
n’est pas anormal de trouver des personnes malades dans un hôpital plus 
que dans un musée ! L’Église c’est une maison (devrait) de soin pour les âmes 
abimées que nous sommes et en cours de guérison … une guérison intérieure 
qui passe par la présence et l’action de Dieu dans notre vie, mais également 
par « un traitement à suivre » … nous savons comment nous devons être 
(comme le Christ), et nous savons comment l’être par ses commandements 
(actions et paroles), nous avons la capacité de l’être non par nos forces mais 
par l’action du SE (Ph 2.13) ! Nous savons que nous avons besoin les uns des 
autres pour manifester cette présence de Christ dans le monde !   

  

3  Paix ; don de Dieu  
Finalement, Jésus nous fait toucher du doigt que la « Paix » est d’abord 

un « don » de sa part, qui n’est pas d’abord le fruit d’un effort de notre part, 
qui n’est pas d’abord une liste de bons conseils mais un « don » ;  

Je pars, mais je vous laisse la paix, c’est ma paix que je vous donne. Je ne 
vous la donne pas comme le monde la donne. C’est pourquoi, ne soyez pas troublés 
et n’ayez aucune crainte en votre cœur. 

Bien sûr que ce n’est pas comme le monde la donne, car cette paix est 
« unique » puisqu’elle est présence de l’Esprit, qui les rafraichira de sa 
douce présence tout autant que par sa Parole.  

Bien sûr que cette Paix n’est pas comme le monde la donne, une 
simple promesse qui ne prendra jamais corps, ni une formule d’adieu mais 
une promesse de Dieu.   

Cette Paix s’avère « une disposition surnaturelle de sérénité 
intérieure ». Paul décrit comme la paix qui dépasse « toute intelligence » (Ph 
4.7),  

• la paix d’une conscience tranquille Rom. 8: 33-35 ; « 33 Qui 
accusera encore les élus de Dieu ? Dieu lui-même les déclare justes. 
34 Qui les condamnera ? Christ est mort, bien plus : il est ressuscité ! Il 
est à la droite de Dieu et il intercède pour nous. 35 Qu’est-ce qui pourra 
nous arracher à l’amour de Christ ? La détresse ou l’angoisse, la 
persécution, la faim, la misère, le danger ou l’épée ? »,  

• la paix d’un esprit au reposé Philipiens 4.6-7 « Ne vous mettez en 
souci pour rien, mais, en toute chose, exposez vos demandes à Dieu 
en lui adressant vos prières et vos supplications, tout en lui exprimant 
votre reconnaissance. 7 Alors la paix de Dieu, qui surpasse tout ce 
qu’on peut concevoir, gardera votre cœur et votre pensée sous la 
protection de Jésus-Christ »,  

• la paix d’un cœur plein d’espoir et d’assurance (Esaïe 50.7 Mais 
le Seigneur Dieu m’a secouru ; c’est pourquoi je n’ai pas été confus, 
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c’est pourquoi j’ai rendu mon visage semblable à du granit, sachant 
que je n’aurais pas honte),  

• une paix qui jaillit de la communion avec Dieu ; Paix avec Dieu 
(Rom. 5: 1-2 ; « 1Puisque nous avons été déclarés justes en raison de 
notre foi, nous sommes[a] en paix avec Dieu grâce à notre Seigneur 
Jésus-Christ. 2 Par lui, nous avons eu accès, au moyen de la foi[b], à 
ce don gratuit de Dieu qui nous est désormais acquis ; et notre fierté 
se fonde sur l’espérance d’avoir part à la gloire de Dieu ». 

La Paix est une présence, une personne, une Parole. En effet, si cette 
Paix est un don de Dieu, elle se reçoit se donne, à travers l’œuvre du 
Christ, elle n’est pas une option de vie, elle l’option de la Vie ! qui se sait 
aimé de façon inconditionnelle par Dieu (Rm 8.38), une paix intérieure qui découle 
de cette douce présence du SE. La paix que Jésus donne n'est pas l'absence 
d'ennuis, mais plutôt la confiance qu'il est toujours là avec vous.  

Voulez-vous vivre, recevoir de cette paix aujourd’hui ? Alors, accueillez la 
présence de Jésus par son Esprit et sa Parole !  

Pour terminer ; Conclusion méditative sur ces paroles d’une autre lettre ; 
 
Poème du 8 juillet 1944 envoyé à son ami Eberhard Bethge.  
Les hommes vont vers Dieu dans leur misère, le supplient de leur venir en 

aide, le prient de leur donner bonheur et pain, de les sauver de la maladie, de la 
faute et de la mort. Tous agissent ainsi, tous, chrétiens et païens.  

Les hommes vont vers Dieu dans Sa misère, le trouvent pauvre, méprisé, 
sans toit et sans pain, ils le voient englouti par le péché, la faiblesse et la mort. 
Les chrétiens sont auprès de Dieu, dans Sa Passion.  

Dieu va vers tous les hommes dans leur misère, les rassasie corps et âme 
par son pain, meurt sur la croix pour les chrétiens et les païens et pardonne aux 
uns comme aux autres.  

 Dietrich Bonhoeffer  
 

Que "Le Seigneur de la paix lui-même vous donne toujours la paix par 
tous les moyens" (2 Thess. 3:16)  

Amen  
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